
Nolite taNgere christos meos, abbé Vincent bétin

LA porte de la table de communion est main-
tenant fermée. Elle marque une séparation 
entre la nef où se trouvent les fidèles et le 

sanctuaire où se trouve l’autel. Autrefois cette 
séparation était totale. Si le sanctuaire n’était pas 
visible des fidèles, c’est parce que les mystères 
qui s’y réalisent ne sont visibles qu’avec les yeux 
de la Foi. 
Je monterai à l’autel de Dieu. Quel est celui qui 
s'avance ? c’est un prêtre qui se prépare à dire la 
Messe. Cet homme n’est pas né avec cette grâce, 
il l’a reçue le jour de son ordination sacerdotale. 
La plénitude qu’il a reçue ce jour-là, l’a greffé 
éternellement au Christ. 
Ce prêtre va tenir la place du Christ pour conti-
nuer l’œuvre de notre Rédemption. Le Christ n’a 
dit qu’une seule Messe et Il a laissé ce trésor et 
ce pouvoir sur son propre corps à des hommes, 
comme ce prêtre. 
Ceci est mon corps… Ceci est mon sang…  en 
fait, c’est le Christ qui va prendre l’être de ce 
prêtre à l’autel. De cette Messe qui va avoir 
lieu, comme de n’importe quelle autre Messe, le 
Christ est le Prêtre principal, et c’est Lui qui va 
agir effectivement.
Jugez-moi, ô mon Dieu, et distinguez ma cause du 
milieu d’une nation infidèle. Comment ce prêtre 
ne pourrait-il pas être bouleversé devant ce qui 
va se réaliser par sa voix et dans ses mains ? Il est 
né héritier du péché originel. Il a été racheté par 
ce sang dont il est maintenant le dispensateur. Il 
le sait bien, ce prêtre, que Le Christ est le seul 
souverain Prêtre. Vrai Dieu et vrai homme, le 
Christ est le seul Pontife, le seul médiateur entre 
Dieu et les hommes.
Arrivé à l’autel, ce prêtre baise la table sacrée. Il ne 
fait plus qu’un avec le Prêtre éternel. Il est main-
tenant un autre Christ et devant cet autel, il n’y a 
plus qu’un Prêtre selon l’ordre de Melchisedech. 
S’il tourne le dos aux fidèles, s’il est tourné vers 

Dieu, si son regard ne peut quitter les saintes 
espèces, c’est qu’il doit être tout entier à Dieu. Le 
nombre des âmes qui sont derrière lui importe 
peu. Une seule ? des centaines ? Ne l’entendez 
vous pas vous dire, comme cet enfant de 12 ans 
dans le temple, ne savez vous pas que je dois 
être aux affaires de mon Père ? 
C’est difficile de comprendre pour les fidèles que 
le prêtre ne leur appartient pas, qu’il ne peut être 
l’objet de leur approbation ou de leur désappro-
bation. S’il doit s’occuper des âmes, s’il a reçu 
le pouvoir sur le corps mystique du Christ, c’est 
pour distribuer sans aucune préférence à ceux 
que le Bon Dieu lui confie les fruits du Sacrifice 
unique. Mais s’il doit le faire, c’est parce que sa 
vie n’a qu’un but : offrir le Sacrifice de la Messe. 
Nolite tangere christos meos… Ne touchez pas 
à mes prêtres, dit le Seigneur. Cette parole nous 
rappelle le noli me tangere du matin de Pâques 
à sainte Marie Madeleine. L’intimité divine que 
connaît un prêtre par son ordination n’accepte 
aucun mélange avec les affections trop humaines. 
Le Seigneur Jésus a eu pour lui cette délicatesse 
de le faire son ami et de le traiter avec la préve-
nance du meilleur ami. Pour ce prêtre, la chute 
serait, par un amour désordonné de lui-même, 
de se préférer au Christ et de ne pas rester dans 
la plénitude de ce que lui donne Jésus. 
Protégeons le sacerdoce éternel de nos prêtres, 
en les gardant de nos sentiments trop humains. 
Entourons les de nos prières et de notre ferveur 
lorsqu’ils sont à l’autel. Remercions sans cesse le 
Père éternel de nous les avoir donner. 
Quant à ce prêtre, il a déjà sa récompense. Le 
Christ lui a donné son Corps et son Sang. Il lui 
a donné d’être le confident de ses secrets. Il lui 
a donné de partager ses pouvoirs, sa mission et 
son autorité. Il lui a même donné sa sainte Mère, 
parce que c’est à un prêtre qu’Il a dit voici ta 
Mère, en désignant la Très Sainte Vierge.
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SaVoir Se taire, abbé Vincent bétin

UNE rumeur court... d’abord un bruit léger, 
rasant le sol comme hirondelle avant l’orage, 
pianissimo, elle murmure et file, et sème en 

courant le trait empoisonné. Telle bouche le recueille, 
et piano, piano vous le glisse en l’oreille adroitement. 
Le mal est fait, il germe, il rampe, il chemine… Qui 
peut l'arrêter ?
Le problème n’est pas tellement que des bruits 
courent. Le problème est que l’on doit apprendre à 
ne pas les colporter, donc à ne pas les rechercher.
Si l’on ne veut pas jouer un rôle de dupe, il faut donc 
réserver son jugement… et se dire cela ne m’inté-
resse pas. Vous verrez, d’un seul coup, le bruit s’arrê-
tera, privé de ce qui le fait vivre. Les intéressés vous 
en seront reconnaissants, car, derrière chaque bruit 
vrai ou faux, il y a une personne blessée. Et pour 
celui qui colporte, ce seront les tracas en moins de 
l’obligatoire réparation. 
Il faut aussi se garder de tout dire, si l’on ne veut 
pas être victime de l’indiscrétion et de la malveil-
lance. Ainsi Notre Seigneur, qui dit de lui-même, 
je suis la Vérité, qui est tel au dehors qu’au dedans 
de lui-même et qui ne calcule pas son attitude, ne 
dédaigne pas la prudence. Soyez prudents comme 
des serpents... Lui-même nous donne l’exemple de 
l’incontournable discrétion. Il pèse ses paroles et 
sait se taire ou se réserver à une certaine catégorie 
de personnes : à vous, il est donné de connaître le 
royaume de Dieu. 
Pourquoi Notre Seigneur s’est-il ainsi réservé à 

certaines personnes ? Sans doute Il veillait à instruire 
avec un plus grand soin les Apôtres. Mais Il savait 
surtout à qui Il se confiait : ces apôtres, ils étaient 
ceux qui étaient avec lui depuis le commencement. 
Ces hommes avaient appris auprès de la franchise 
et de la simplicité du Maître, la vertu d'humilité, par 
laquelle on se connaît soi-même et on s’estime à sa 
juste valeur. 
Lorsque le Seigneur parle, les apôtres se taisent. Et 
ce silence est l’exacte attitude religieuse de l’âme 
face à Dieu, à l'exemple du parlez Seigneur, votre 
serviteur écoute du jeune Samuel. Ce silence est 
tel qu’il déborde sur tout notre être. C’est un fait, le 
Seigneur ne parle qu’à ceux qui savent se taire pour 
écouter, Il ne parle qu’aux humbles, comme nous le 
dit d’elle-même Notre Dame, il a regardé l’humilité 
de sa servante. 
Pourquoi l’humble sait-il se taire ? parce que l’humi-
lité est essentiellement dans la volonté de l’homme : 
elle refrène le mouvement de son âme pour l’empê-
cher de tendre à la grandeur de façon désordonnée. 
Le principe de cette conduite, c’est la révérence de 
l’homme envers Dieu. De cette humble disposition 
intérieure procèdent certains signes extérieurs dans 
les paroles, dans le comportement et dans l'attitude, 
qui manifestent ce qui se cache à l’intérieur. 
Une âme qui parle de trop, qui trop s’écoute ou qui 
trop écoute les autres, n’est pas en bonne santé : il 
lui manque la vie intérieure. A cette âme, le Christ 
dit, entre dans ta cellule, ferme ta porte et prie ton 
Père qui est dans le secret.

si toN œil est simple, r. th. calmel, o.P.  Chapitre Ier, Simples rappels.

1. L'amour en Vérité

Dieu nous ayant attirés à Lui, quelle demande chacun 
de nous peut-il lui adresser, sinon une prière équiva-
lente à celle-ci : « Accomplissez en moi les desseins 
de votre Amour et daignez m'affermir dans la voie 
où je Vous donnerai le plus d'amour !»

Pourquoi aurions-nous de la crainte de nous laisser 
aimer par le Christ, et qu'Il se donne à nous vraiment 
comme il Lui plaît et non pas comme nous enten-
dons qu'Il se donne ? Est-ce que ce n'est point par un 
Amour et par une attention infinie, infiniment person-
nelle qu'il se donne à tel de telle manière ? «  Je suis 
le bon Pasteur qui connaît ses brebis chacune par 
son nom... Maria ! Rabboni ! »

D'un autre côté, pourquoi aurions-nous peur que le 
Christ sollicite de nous ce qui atteint vraiment, ce qui 
permet de nous donner réellement nous-mêmes. Il 
nous fait beaucoup confiance ; Il nous chérit beau-
coup pour daigner nous traiter ainsi. L'essentiel dans 
la vie, c'est de nous être donnés à Dieu intérieure-
ment là où cela nous atteint le plus et de recom-
mencer sans cesse ; ensuite, à un plan plus extérieur, 
nous donnerons ce qu'il y aura : bonheur ou malheur, 
plénitude ou pauvreté. L'essentiel dans la vie est de 
donner à Jésus-Christ, non seulement ce que nous 
avons mais ce que nous sommes. Car l'Amour entre 
le Christ et ses rachetés est un Amour vrai, c'est-à-
dire un don mutuel de personne à personne. 

( à suivre ) 

horaires
messes à La ChaPeLLe durant L'année

dimanches : 
10h30 : messe chantée

en semaine : 
7h15 et 11h50 : messe basse

Confessions

les samedis à partir de 17h30
avant ou après la messe, ou sur rendez-vous

m. L'abbé VinCent bétin
aumônier et chapelain

téléphone : 05 49 87 74 28
portable : 06 88 91 99 58

site : ephetha.fr

a retenir Pour Ce mois
Adoration nocturne de 23h00 à 24h00 : jeudi 2

Doctrine (Saint-Pie X) : samedi 17, 11h

Apéritif de rentrée : dimanche 18 

Magistère (encycliques) : mercredi 21, 20h 

Lecture de l'Itinéraire Spirituel : vendredi 30, 20h

Pélerinage de rentrée : samedi 1er

Carnet ParoissiaL : 
le 3 août, baptême de Brune de Cacqueray-Valmenier le 6 août, sépulture de Mme Chantal Gibert


